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12ème Année. ««Je suis chose légére et vais dc flettr eitfliur." 12èinc Annéx~e.

VOL. Xîr. PETIT SÉMINAIRE DE QUC ,1-- mAI, 1879. N o. 35.

Adieux à un confrère de classe. '<Nous avons reçu avec saitiînfdiîctsj les adieu à ce monde, iluei j'abaudoi tue pu
M. ENES AVRTTE MAl lîf) témoignîages dle respect que Vous et Nos correspondre ii l'appel que D)ieuî m'a
M. RSE'rAUIETT, AII ~î, chers fils, les Directeur.; et I>rofiýsseîîr8 tàit enîtendre datîs .,011 ilifiîîhe iiéri-

Incore quelqueisjours et d di tie (e l'Université Catholique érigée dlaits corde, je croirais manquer à mles obligit-
Fur coq ran élarai dîéu aucront écoulées. votre pays, avez niaîifèstés il Notre tiolis (le fils reconnamissanît si mles der,-
li os diva e.s obitsuslt ate cura,~ égard, A l'UcMaiUII dle l'anîî)iver.,aire dc ulières paro~les î''étaient pas pI> l .
March soument tiiers. halaJeueinan d orag , Notce élection. 1Is Nouts ont <loni, en qui il'a donné le ur.
IdaleErnst ous llt~ :a affrontntiscs mrsps cfit, une nouvelle prcuve <le \'otrel \ous C.onnaissez, bient vhère nmère.

Auv cratîljour lie. adieux. de deuil et d'eperance, <lé6vouiement, et cie la p)rofon(le soiuis- voius :vez su apprécier les înotif' qlui
.%elle avions lndiquii la dé inie an il avance sio qu(osmîîr)lmr et h i lt pti àuegîgî m'éloigner aie valu,
pur rende4-tuuf, disant . iiet. tûr, nous y Ilrlt apostolique et pourti Notre penitiîne. vtu.., les a'.e/ approuvés et, étouflant
Tust les quitnze attl complet biais la mort onatrots. NosNuiomsrjuVnrbeae l~~utuct lrte~dn oî
Percevant ton tribut, vienît d0 PA voix mosqueulceu ou oms ý i Véé e ac îule. cet-itie chéend tvo,
Nous faire contester . Nus éaissa nous mourrons. Frère, eli apprenant par Votare lettre,! sûe, .ugé et tendresse mnaterniellv
lierureulstent, àl mort, ta victitme était préte. que Notre désir (le voit- les jeuunes gens qui se montrait rebelle, vous avez o1l!'rt
Nt Dieu reçoit de nits une offrandei parfaite. tns par une instructioni Qaisie et (14 Il- à Di)eu l'enifant qut'il vous, demanda<liit.

iet Ernait en îé-i ours lieu nutnt.rasx tmais te ilj. veîîable, trouve (-l Vous tini frie .111 h que ce bon 1>èî e aura bieni vout-
N'éus a tmontré l'élève et la cloe exemp.laire appui ; Nous désirons qu'ils ornent réêcomupenser titi sacrifice que voit,~ voit-

lin crit iosdn,.'osrus nous ao. leurs intelligences dles enseignemeet, êtes imiposé- polur soit aunouîr
oni, la brèchea mga ouverte et rîtlison cesp pleinis de sagesse puisés (laits les ouîvra- Avalt d'ent rer dans ina proilîide i*e-

sen rous inînsoies . forte non plus 'qo a.dreibo ges de l'illustre saint Thtomas, d'A 1 umi, 1 traite, où je mue veux ensevelir (1omm'11
Ne peut nlous garantir. El. t'leu noue tontrrýs,, et des autres grands doctiimrs de 1lEgl îse datîn'lun tonibeau pour y mnourir à~ moi-
Le premier d*otre nous Plur as mort pîréccuseai 'cunnrl liedue~iîc nêiee isîdsOiprnte-n
Slancat de notre coe:tr ta crainte souceouse. al sjirrl liedue!eeieIlnee le i.inpre e-mi
%OeUs dsons volontiers . Nous aussi Dout, alin,r.., solidie et (e prèter ainsi tit piui.saîît -i bient eliý,e mière, (le votîsi présenîter nies
yT. lt qu'on vt diseîjlde almé des Laverdière, cours à la religion et à p'gis.~lus sinîcères comme lues pluis resîlce-
,e£ Isi rois en pile la etieste lumtière. as Quant à la demiande qute vsîui,, Notîs, *,leuix rnecei ipu oie e

lais charmantent pourrl toute deegai
lins carmient Ioù erlx l'un aIs l'na 5 n avez fitite de déclarer le Docteur Anuge- boiit&,) dotit j'ai été l'ob>jet de vot ru
Tis e- mieuxo rtiai qoul regreîdt opplrese lque, patron de tolites les écoles caillas- pit ; sotirez que *je mel jette 1t vosge
Te dirnt ilsurln--ous uuleiesrt pîr t ~ liqe où s'enseignenît lsscieuîee-, saquux e j'ilillOre a; pourtot

Il le faut. a.is.,, donc. lits, frère, aus odèulle, crées, Nous l'avons aussitôt sounitiise à tes les largues que J'ai fàit couler patr
Nais envers nuisit l. haut veuille caxercor toni zc.eî l'examenu de la Sacrée Cigg atit ien îs épareiieiîts iioînbreux, pouir tomiý
Pitar tui lit te dangers -nous <n renc.Jntrer. .

Qvs ta voix Ires de Diîeu î.uiéattmoint relontis:.. ;Rites, à laquelle ce Sainit-Sièeacui e déboires, ces Inîquiiétudes dlotit j'.i
9t rînii-ore tpour 'tout orihgg- dase la lice, turne <le s'en rapporter pour instrumire et été tr*op souvent la cause. La seule res -
A-ilei, n.~4 on. let . 101 8 ilusi 5t nO'rrlot.i régler les affairesi de ce genre. Au ren.te, sOUcatr quii tue reste potur va.;.: <lédoîn-

llois.tRl oit o iVénérab)le Frère, Nous implorons de linager <les peinies, faigues et aiîtres
tout Notre coeur pourn vous toits la plé- soinîs, c'est la prière. V~ous le savez, bien

UneletredeS. Lon jnitude les grâces divines, afin que vous chère mère, votre souvenir nie lie laih-
Une ettr de . S eon III puissiez tra vailler avec firuit et beîîlîeur sera qu'avec la vie, et alors, ce sera pour

au progrès <le la sainue doctrine, aller ft ce renidez-vous où touts nous nous
Il y a1 quelq1ues seiluiles, Mgr l'Ar. "Conmeniepréýsagede l'assi.stance diiIl devons rencontrer ! Et ce sera danuî-

clîevéique, chiancelier <le 1'Unuiversité et Comme gage (le INotre sincère a1lke- quelques jours zcilemeiît
J'aval, ainsi que les Directeurs et Pro- tion, Nou accordoiis tè-l~tuu Veuillez être, bien chère mère, l'ini-
f!esseurs de cette inîstitution présentaient nment dans le Seigneur niotre Bénditijoli terl)rac dle mes sentimenits auprîès da.
aui Sainit-Père, une adresse de félicita- Alotlqeà Vous et .1 toit:: Nos cher, cette bieti-aiuiéc gtaduaa,à qui
tiou il l'oceasion de l'anniversaire <le sa Filis dont nous avonu reçu l*s -,igliattires. je. doi., tatit (le reconinaissanice pourn se,
consécration. Cette adresse suppliait ci, Donné à Ruome, près St-I>ierre, le noîru ir os apè e ot .
iième temps Sa Sainteté de déclarer 1 Gètue jouir d'avril, esn l'anmée 18- 4) l li fàiille. lleîncrciz-les ei> mou noitx
ta; nt Thom asd'Aq ni i, l'Ange lse l'Ecolo, seconde <le Notr po 1tfca. de toute., les boutés qu'ils nm'onît pro-
protecteur des Universités et (les écolesLo iiPî. diguées ; tmais n'oubliez pas surtout
<le théologie cathioliques,. <le leur demlander pardon pour tous les

Dernièrement, Mgr le Chancelier al Lettres d'uu Chartreux. nauvais exemiples et scandales que je
reçui en réponse lat lettre suivante qu'oni leur ai dotnés, otibii pour les manîières
veut bien pernisettre à l'Ab.eille <le pu- Moi)astt\re <le la Grande-Chiartreuse. peu obligeantes dlotit je mue suis souvent
blier. - ervi à leur égvard!!

as A Notre Nrêièra-.ble F'rère Alexan- elç 2èe 0 dlécembhre 1.37>. Il nie reste, bien chère mière, a îîîç
(Ire, Archevêque (le QuètCbec, LCéon X IIl, A' èe recommnander au boit souvenuir de la fat-
Pipe. SacrsdnL'!duuri. Mille dans ses týrveîîtes l)rières. Sans la

lVénérable Frère, !salut et bê-iiétdie- Ma bien-aimée mère, gvrâce dle Dieu, tout m'est impossible
tion apostolique. Aux mîoment <le jeter titi suplreiie,.avec sou dlivinî secouirz tout sie serai poý,-
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sible. P'riez donc ce bon Dieu qu'il me
donne tout le courage dont j'ai besoin
pour persévérer dans cette nouvelle vie,
et soyez assurée que de mon côté, je
saurai adresser à ce Bon Mattre mes
humbles prières pour qu'il vousaccorde
les différentes vertus dont. nous avons
tous besoin pour remplir les différents
devoirs qu'il nous a imposés.

Adieu donc ! bien chère mère, au re-
voir dans ces éternelles régions où nous
nous rencontrerons et reconnaitrons !
Au revoir, mes biens-aimés frères et
sours que je n'oublierai jamais ! Au
revoir, bonne grand'maman qui avez en
tant de complaisance pour moi ! Adieu,
au revoir dans ce rendez-vous que je
vous donne ! Plaise à Dieu qu'aucun
de vous n'y manque !.....,

Je reste et resterai toujours,
bien chère mère,

\ utre dévoué, reconnaissant et
aimant fils,

. J.-B.-E...
poctulant très-humble de la

Grande-Chartreuse.
Demain matin, 21 décembre, j'entre

en retraite pour un mois ; c'est la pé-
riode du postulat. Je ferai toujours,
grace à Dieu, profession et prise d'habit
le 21 janvier 1876. Vos prières pour ce
jour I Et quatre ans après je recevrai
les saints ordres et ferai profession so-
lennelle.

Forsan et hoc olim meminissejiivabit."

QUÉBEC, 15 MAI 1879.

Congé üe M. le Supérieur.

Lundi matin, à huit heures nous étions
en congé. Cet heureux événement qui
nous prenait par surprise fut salué par
de chaleureux applaudisbaments.

Le soleil était si beau que c'eût été
un véritable péché de ne pas aller dire
un premier bonjour à notre cher Maize-
rets. A huit heures et demie nous étions
donc en route. La journée a été belle,
sauf quelques orages qui sont venus fort
malencontreusement abattre la poussière
à notre retour.

L'étang rempli jusqu'au bord a été
tout le jour couvert de nos élégantes na-
celles. Plusieurs de nos amis ont même
fait avec Neptune une connaissance plus
intime en se mêlant pour un instant aux
tritons qui nagent toujours, paraIt-il, à
la suite du dieu marin.

Malgré tout le désir que manifestait
le gazon de se faire voir, il se laissait
désirer un peu trop ; les chaumes jaunis
de l'année dernière avaient la première
place. Jeudi tout sera dans l'ordre,
l'herbe verte et grasse sera un tapis con-

tinu où les paresseux flAneront à loisir
et où les âmes sensibles pourront cueillir
maints bouquets de violettes et autres
fleurs printannières.

Nouvolles Locales.

Les travaux d'excavnition du Sémi-
nuire progressent assez rapidement ;
vingt-cinq à trente hommes y travail-
lent continuellement. Ils doivent être
terminés au commencement de juillet.

Depuis quelques semaines plusieurs
journaux de la ville ont annoncé à difl%-
rentes reprises le départ de quelques-uns
de nos confrères pour l'Europe. Souvent
les renseignements qu'on avait eu mai-
quaient de fondement, et on a fait char-
treux ou dominicains des individus qui
ne pensaient à rien moins qu'à se fair
religieux. Dernièrement encore un jour-
nal disait que quatre élèves en théologie
du séminaire de Québec, partaient pour
se joindre à l'ordre des Grands Char-
treux. Nous ne connaissons pas d'élève
du grand séminaire qui doive embras-
ser la vie religieuse ; quant à l'ordre
des Grands Chartreux, c'est de l'inconnu
pour nous, à moins qu'on n'ait voulu
désigner les moines de la Grande Char-
treuse.

M. l'abbé A. Rhéaume a été agrégé
au Séminaire au commencement de la
semaine.

Premiers.

A. Vézina,

A. Létourneau,
A. Lemnay,

T. Blais,

C. Roy,
E. Plamonidon,

G. Rémillard,

T. Lefebvre,
J. Steele,

A. Morisset,

A. Belisle,

Rhétorique.
Thème latin.

Seconde.
Narration latine.
Thème latin.

Trois;.ti.
Mémoire et vers latins.

Quatrième.
Arithmétique.
Thème grec.

Sixième.
Exercice français

Septième.
Thème latin..
Anglais.

ELb:ments.
Exercice français et e

cation.
Explication.

xpli-

Les tombeaux des apôtres.

On ne sait pas où se trouve le corps
de saint Jean l'Evangéliste, l'apôtre
bien-aimé.

Saint Jacques-le-Majeur est à St-
Jacques de Compostelle en Espagne.
C'est un des plus célèbres pèlerinages
du monde. Les dix autree apôtres sont
en Italie, sans compter saint Paul qui
n'était pas un des douze.

Dans l'ancien royaume de Naples se
trouve saint Mathieu, apôtre et évange-

liste, à Salerne; saint André à Amalfi,
près de Naples et saint Thomas à Ortone.

Rome possède les reliques de sept
apôtres, savoir saint Pierre, saint Phi-
lippe, saint Jacques-le-Mineur, saint
Simon, saint Jude, saint Barthélemy et
saint Mathias qui fut élu à la place de
Judas.

Dans l'église St-Pierre se trouve d'a-
bord saint-Pierre lui-même, puis saint
Simon et saint Jude, ce dernier est quei-

luefois appelé saint Thaddéec v. g. dans
léglise de St-Jean de Latran, où se
trouve les , tatues des douze apôtres avec
leurs noms gravés sur les piédestaux. Les
corps de saint Jacques-le-Mineur et de
saint Philippe sont dans l'église des
Saints-Apôtres.

L'ile de St-Barthélemy, dans le Tibre
possède une église dédiée à ce saint et
qui renferme ses reliques.

Saint Mathias est à Ste-Marie-Ma-
jeure, sous le grand autel de la basilique.

Rome a donc les reliques de sept apô-
tres. En outre, les deux évangélistes
non apôtres sont aussi en Italie; saint
Marc à Venise et saint Lue à Padoue.

Puissent tous ces envoyés du Sauveur
obtenir de leur Mattre la prompte déli-
vrance de la malheureuse Eglise d'Ita-
lie ! Puissent ces myriades <le saints,
dont les innombrables reliques enri-
chissent la belle péninsule italienne unir
leurs supplications en faveur de ce mal-
heureux pays, et en particulier en faveur
<le Rome, la métropole vénérée du mon-
de catholique.

Adam, Eve-

Un hébraïîant <le nos amis nous a
expliqué la signification <le quelque-
noms bibliques : ainsi, Abraham vt..t
dire père ou force des nations ;-Sara,
princesse, maitresse ;-Noé, repos, loiy
sir ;-Isaac, le rire, ou l'enfant des ris;-
Benjamin, fils de nia droite;-Rebecca,
patiente, complaisante ; -Rachel, brebis;
-Debora, abeille ;--Jonas, la colombe;
-Zacharie, mémoire de Dieu, ;-Mata-
chie, ange du Seigneur ;--Isae, salut <le
Dieu ;-Jérémie, élevé et glorifié par
Dieu ;-Ezéchid, force de Dieu ;-])a-
niel,jugement de Dieu ;-Sraphins,con-
sumés par le feu ;-Michel, qui est sein-
blable à Dieu ;- Uriel, Dieu est ma lu-
mière ;-Elizer, Dieu est mon appui ;
Salomon, pacifique ;-Melchisédech, roi
juste ;--Agar, étrangère;--Lia,laborieu-
se ;-1tanar, palme ;-.-Ruh, empres-
sée ;-Noémi, ma belle ;-Michée, quel
est celui-ci ? etc. Sans savoir un mot
d'hébreu nous connaissions déjà quel-
ques unes de ces significations ; nous
savions surtout avec le commun des mor-
tels que Adam veut dire, tiré de la terre,
et Eve, la vie, ou la source de'la vie;
mais nous ne connaissions pas l'étymo-
logie de ces deux noms d'après Le Bri-
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gant, et noua; nous fairions uit p)laisir (le gemment les corp.s, les découvrir, les l'ogre, son anez crochu, >a grande bouuche
la rapporter telle qu'elle a été citée dans dévorer avec nue insatiable avidité, et armée tle longues denb, forment la char-
le jfaga8in piltoresque, le Brigant, ces mêmes loups, accoutumés à la chair go <lu portrait des 1inuî-rois"-Ainsi,
l'un des celtomones qui prétendent que humaine, se jeter ensuite sur les hommes, qu'un 8'adresc aà la p)lUo logie*uta il l'his4-
le bas breton était la langiue primitive, attaquer le berger plutôt que le troupeatu, toire, il faudra tutijuursý se resîguer il unela langu!e d'Adamn, dit sérieusement que déêvor'er des femmes, emporter des en- pletite altérationa. Cela nous enicouirageole premier homme, ayant failli s'étran- faute, etc. On a appelé ces mauvais -1 nous pboser cette qluestioni: s'il est vrai,gler avec le fruit déf'endu, s'était écrit: loups loups-garous, c'est-àt-dire loupa comme l'ont avancé dec savants auteurs,
A tain I (mot bas breton signifiant quel <lont il faut se garer." que notre gredin viennle dut snscrit eiiilor"eaU 1) et que la première femme lui Ccs animaux avides <le chair lhumaine, 1passant par le celtiltie g:'erdy, pauvre
avait dit aEv I (bois 1). Le Brignt qui déterrent les morte, qui dévorent les Iaère qui a fiiaî,-ta est-il pas possibleaffirme que telle est l'originîe <le leurs enfanité; et les femmes sont bieni faits que ogre v ienne aussi dle l'Inde Par huit-
nîoms. pour servir de comparaison à ces mens- gry quai, on anglais, signifie ahnié ?-

-- -tres imaginaires qui ont causé no3 ter- Cette auppositioa a le mérite, ài nos yeux,
Loup-Garou. retire enfantines, et bien que l'étymologie dle laisser subsi.ïter entière l'idée <le la

adoptée par Bluff'on (car il nie l'a pas in- faim, celle qui, ce;. l'ogre, doit l'eîn-Ceux qui nie croient ni aux revenanîts, ventée) soit la plus ingénue, nous ne porter sur toutes les autres. Si notasni aux métamorphoses, n'ont vu <lana voyons pas pourquoi l'on nie s'en est pas n'avions pas tenu autanat il fàire dominerles loases-garous que des hommes atta- contenté. On a été chercher les autres ce côté de la question, nous nus seriomasqués d une frénésie que les anciens dési- si loin, oaa s'est donné tant de mal pour peut-être laissé séduire pair La Monnoye
gnaient souse le noni de l3Jcandliropie. nie pas s'enîtendlre sur ce pauvre mot qui, qui nouas proposait le latin onagel', ûne
"lJe penserois les loasgarou estre ce que cen définitive, aie représente rien, qu'on sauvage, ou, plus simplemenat encore, leles Grecs appelaienit lye.anthroppB, qui aie peut se défendre d'un sentiment de orgue, Il parce que le plus gros tutyau desont gens ai fort troublés d'esprit qu'ils regret en voyant tant d'efforts dépensés l'orgue rend tata très-gros son."imitent les loups, se levans du liet la eii pure perte. Bien que l'ogre soit uta' mangeur (lenuit et va(-ans ù l'entour des cimetières Il n'est pas hors de propos,; piqe chaair huaiane, notre lo)cutioni prover-jusques aut jour, ayant la face palle, les noua sommes avec les monstres, d'enire- biale manger comme un ogre veut dlireveux haves, la langue seiche, fort altérés gistrer ici les ogres et les cro quemitaine8. seulement : manger beatucoup.
àt les jambes incurablement blessées." L'oqre est celui contre lequel les cei- Quant aà croquemitaine, il parait t'ex-(Les .EpithUles de Delaporte.) fihats sont le pluas agtuerris ; ils l'ont vut pliquer assez bien <le laui-même. DesCe hommes quai hutrlaient comme des de près dans le fameux conte de Per- deux muots dont il se comapose (Croque-
lotaps et qtae letur instinct attir-ait vers les r.ault ; ils ont applaudi atax tours que le mitaine), le paremier est tout ù fait signi-
sélînîres <luirent frapper les masses, si lPetit Potteet liii a jouts, et avec lui ils facatif; le second doit être pris pourdisposées àcroire au merveilleux, et l'idée se sentent à peu près maîtres dle la pla- mtain, puisque les mnitainies servent à cia-que ce pauvres malades étant des hemi- e.-Si Perrault s'est permis de forger cher les mains ; le eroquemtitaine etmaes transformés emi loups s'établit si bien le mot oglresse, "~ qui a fait froncer le dlonc le vilain monasieura qtai croqume lesdanas les esprits, que les loups-garous sont sourcil à pitns d'un grammairien, il n'a niaasi- (les petits enfants.
attestés comme tels par Virgile, Strabon, p sivenité le masculin ogre. Les phai--
sainit Augustin, ant Jérôme et bien loILogules pensent, un peu timidemient, il Relation die ce qui s'est passe à la cér, in-<'autres. Plusieurs de ces malheureux, est vrai, qu'il pourrait bien descendre, naie de la première pierre piosée au nomiqtai avaient avoué- leur nmétamorphiose, par altération, du grec agrios, sauvage;~ du Roi par .M1gr l'Archevêque (leont été conadamniés au feu par les parle- -mais les historiens ne bont pas de cet l'ares, ci laz chapelle dei Stininaire des
inents pour avoir dévoré <les petites avis, et voici par quelles déductionîs ils1  MissMions Etraitgcres, le scamedi, 24filles et <les petits garçons. On com- arrivent à faire sortir l'ogre des iava- avril, 1683.
prend après cela n~e le loup-garou ait sions <les H-ongrois eut France ait Xc siè-
laissé6 des trame Suîs les souvenirs, et cle : Il C'est à la suite des ces terribles (Suite.)
qu'il soit resté encore parmi nouts, en invasions signialées par le pillage et le Eccesaiccrdus mnagnts ... M. le Supeî'ioaîa,qualité d'épouvantail, pour dlésigner cet meurtre, que le souvenir des Hongrois qi .'t proi-lie dle l'auatel tt côte de Fe-
être imnaginiaire qui jete un si granad rôle est resté dans les traditions populaires î>atre, dit le verset et leb, Oraibson de li
d]ans les preCd(és d'éducationî des neuir- de la France. Ce sont elles qui olît futur- viste qu frnt suivis du hi bunédictiolà
lices et des bonnes d'enfants. niàPraî esjt epuiusd e!do i)lo)seiiunetii, lequtel commença et

Quant à la signification du mot garou,, contes de fýées, où les faits is5toriques, 1firel iied"Sin armntrn
elle a été demandée par plusieurs plailolo- altérés par la tradition et l'imaganatîen le Ciboire du Tabernacle, et l'ayant oit-

à la censé, il entonna '1antuni Ergo..., il eauguaca l langue celtique, et la bonine du fabuliste, nie se présentent pluas à nous donna la bénédiction, le remit dans lemère langue n'a pas réponîdu de manière que dénaturés. Qui reconnaîtraiteijTbraltM.e S u r p)ar sontitis~~~~~~~~~ ont éterace revtén mot gare gaa', gri du xesèl -eedntl oa)iieàmettre tout le monde d'accord. Les eliet, datns l'ogre du Pelit roue, le lion- ordre aînnonça les imdleces dte la
cruel, féroce : d'autres ont cru entendre d'ogre est bien une altération du nom Alors on se tait ia devoir dle marcher'qu'il fallait recourir ù un vieux mot gur d'ouïgour ou d'ogour. La botte <le sept vers le bàtimient. ia, praocession sertîtou ur qui signifie vir homme, et ils ont lieues, qui permet à l'ogre de traverser1 de l'ancienine Chapelle un chantant Iotiré de là l'homme-loup, l'homme qui montagnes et rivières, <'aller partout1 BezedŽitus pour aller aut lieu où l'on du-
p~rend la forme d'un loup. Il y a d'autres avctant de rajidité, est b"eî un1 : celve oùi <etoitre l mèe grd auotl a

opionecore qui ont égalemenut leur nir des ininombrables et univer.,ellsi-Pae0 'i tel rn ue..
genre de vraisemblaance, - et il y a vasions dles Hongrois. Cet amour dte .rhequ nraisosldsl

enfi cele ue Bu ona cnsinéedan l'grepeu lachar faîce et b e mitre on teta, outre ses officiers, il y-enfi cele qe-Bffna cnsinée ansl'oge pur a chir raîce et b e en avait plusieurs autres choisis d'entroson histoire naturelle des quadrupèdes: reste de cette tradition que les Ho.ngrois les Ecclésiastiques du Seminaire; sua"eOn a vu des loups suivre des armées, jbuvaient Je sang de leurs ennemis, qlue, Chape était soutenue des deux côtés etarriver en nombre A des'cliaanps de ba- les mères mordaient leurs enifants au vi- 1par derrière par trois des Messieurs nostaille où l'on n'avait enterrté que îaégli- sage. Enafin les yeux gris et' ronds dei abbés. Oaa portait touts les inistrument8



îîéces Aie la cérémonie dans tnoe auge sieur l'Arclîovèquo vint nu aurtir damnéo commen trop bruyante, un mae
lie lfik do ln3er asslez propre, utw règle d'entrer danse la chambre du Coseuil. Lu rempli dIo pigeons vivanîts, Otg'i. 1> UII
Pt une équerro e mêmeo matière, tnoe Roi y parut seul debout. Il mait do. autre côté durant le mêmne temps un
pinîce, un rir.eau et tiin marteau dIo Ii.r mndé àt Monsieur l'Arches èqiio mi çc avatit oxpediô un crouodile, ded douîzaine,1%)iun Iletit, maillet ot tino truelle d'ar quo niens avions àX liii dire du% uit durer d'oiseaux de proie, des minges, (les -sci.
genît hl. le Supérieur matrchaîit avec quelque temps, afin de nious duiani' tile ponts, tun leopard, ipîntru polt oui,
tous les Eclsatqisqui le précé. spc dud e n for-ne. Monsieur vivanîts, etv.
daictît, et aîprès liii toits les officiers qui l'Are ievéqtîo lui rè1ionilt, que ce nt'étaiit
environînaient M. l' Ircllovêquo qui était qu'un eoini)linient pour remercier Sa Les grandes vies du inonde.- -Lit )rpullsuivi dos trois Prélats ittreliant de front. Majesté du l'hîonneîur qu'elle nous avatit lation des graîndes villes du inonti e fî
L.e terrain avajit été préparé d'une at fiti. Notis nous aîpprochâmnes ont tatisanît touJours d'ttn vit' irîteret. D'tpros le,nière aîssez propre et comimode avec does do priolhndos réverenccsï, le Roi fit noe doiiocrs iecoisnîneiîtsî olliciels du elî:.
tai-lk-series contre la Inlrîtille. Monsieur pOtite inclination pour lius retevoir. cute deo ces villee, elle est evaluce atux

l' rlivèueavec toits ses offlii des- il écotuta avec un visagre plein de0 majesté chiffres suivants:'eîditsur'htpmce t l es uclésiaisti- et d'ue extrêmeo doucrteu enebe o.*e -uo lit li'îîe avec 3,533,4N.
,ics se ranîgèrent dles deux c-«tés4 mur titi le cumplinnt dle .Monsieur lcalc.au puis viennent Paris, I ,b51I,792, * Ieliiî
lerini plt1'4 élevé. Monsieur l'rleê"Sire Votre Majosté ayant un lia bouité 1,500,o00; Cantoni, 1,300,000, NwYr,

fille s 'assit, dans qui fauttetuil placé vi4-'i de prevenirs nos désir's et d urpse 1,u69,362P c'est lit dernière dles villies% du(l la croix dle bois, et après que l'oti nos espérances dlans l'ordrlie qu Elle à (lot la populationî dep:îsso tin mnilluion.
eût récité les litanies, et aiprès plusieurs donnié dle mfettreO est son non, la, pro- Citons encore Blerlin, 991,343 ; Phlîjadel.
V.; .aulnes, ori'îi-oiîs4 et bemiédictions Moni- litière pierr'e do la chapelle que iotî ic, 850,ffl6 ; Tokso (Jupon) 801.,01111-cigiietr lit des croix avec le ciseaut -;lt Il somme obligés do bâtir, Elle nîus a V ienne, (;90,548, St'1>otet-bbouir, 6b9.It titis les côtés (le lit pierre, cii v la i imposé l'agréable nîécessité do paraître 1,41 ; Bombhay, 6.1,405 , Riote, (Jup1on>)i iédmille enveloppée deo coton dîttis l'en- devant Elle av ec une ,tonfianceiiecc 560,000 , GwILusg-ow, 525,933 ; ]3reo ilîî.
droit qui lui avait été creusé et Mon sieur "tueuse, pot-i lui rendre tr-è-hul iesc! 527,830, Liverpool, 527,08:.3 ..l'Ari-evièqto plaîça Cette première pierre, "grâces do l'honneur qu'Ellu a bien Eu'i somme 39 cités otît plus (e 250,U01)
qfui fuît incontinent couverte d'une autre nîotus faire, et dtt choix quî'Elle a fitit ot rol)resentent, tile popuilationi (le 1'!-I'

;rsue pierrîe, Cimentée sur le clian," de Mion.4ieur l'Arclîuvéque polir teisir de 24,000,000 <lane.
pendant que l'eu chatnta le peatuîe NVisi "sa ptlace dans cette sainte cérémnoîie."
l>elzinis iidieaverît donniuî. Monsieur -i N-ous avons cru, Sire, qu'il etait de Une liropiMie acronpie.-lI 1y a quel.l*Arcliîev-qtte maîrcha ensutite avec tout cc notre devoir doe préseniter à Votre Ma. qu tr'ente lins ont erigeait, a (Jincinitle cleî'gé cii pr1oeess.ioli tout autour stur " lesté une médaille semblable à celle unl obseorvatoire ; 'clinî Quîincy Adilti>-le.; Ihuîdinentis, y jetant (le l'eati bénite ",que nous avons taise dants les fonîde qtî p>rononçaiît lediscouris d'inîauiguration.
p>artout penîdant qlue neens chantionq Fun- : mnents tle cette édlifice. Nus n'oublie. profita, <je la Circonstance pour attaquelldlllenta ejus inii .ue>tibus .sactis. Etant ]ocils pas d'en fatire laisser'01 pluissiotîr. vivemnt l'Egliso Catholique, l'accusant:
revenu il sa plce pri s quclles orai- "dans les royatimes leos pltus éloignes d'ètî'e l'ennîemie des science.4, <le retardersous, il eonnîa le Tle DeumY que liotn,; pourl v puîblier la litt et la1 grandeur, auitant (Itle possible loprogres des coîîiais.chîanîtâmes onl revenant à l'ancienne chu. do Votreo Majesté, eiln mme temps que sances huminaines, etc., ("tc. L'Aî'ce-
Pelle. Oit chanta enîsuite Domine sal- nos<) ouvriers apostoliques p)orteronit le veqîte Purîcell fûît blesse atu vit'xar, ce,luiuifac Iaegern, Monîsicur l'Arclîevèqtie "nom et la gloire <le Jestis-Clîrist." injures et promit qu'unî jotur vicî rait oit(li les oi'aisoiîs4, fut dans la sacristie f- Cette medaillo, Sir'e, serait plus riche cetedilice, queieai lr nisultanitllitter ses habits pontificaux, fuit reci- 'et plus lr.éeietlse, Si nlos forces répoti.1 leIthiolicismle, app)artiendr.ait au t.itla,.dluit souîs le dais par tout le cierge juse. "daient ilticms souiîits, mais la1 figure liques. ieiiciîtl'observatoire :idiu'à la premuièr'e salle où il était enîtré "du pltus grand dle tous les Rois, qu elle ete mis cil v'ente et il fait inlaintenaiu('ul arr'1ivnàt. Là il quitta tion rochiet, "porte~ emapreinte, la rend as>er. <'oitîidé- 1partie (les proprietes <le I Eglise (le Ciii-,onî camiail et étole, fit mille amitiés ài " able pouît n'avoir pas besoini de toits J cînnati. Aussitôt que l'acte <le vcente :îlotis tnos Messieurs cil geîîerall et oni par- "les atîtros ornements, et l'iiîsiiptioit eté iué,Mgr puicell a fait subir auîx
liv<ulier et ses cîîî'ose ure- i quo lis avons fait înettî'e stir le revers, coiistrîîctioliîs les réparationîs nécessair'esremontnt et)publiera hautement A ltis les siècleS. et les aî Cotiées à tit des ordres religieuîxMonîsieuir l'Ai'clîevèqtie avanît que de "a venir le protfond respcet fille nîous! les pin1 s~rs qui les possè e e'bortir régla Idîlsïieutrs choses avec Mcii- 'avons ptouir la pensoille Augumste<l ujîîdhî.
>îcut' le Supérieur Io. qut'il irait vendredi "Votre MajÇesté et la reconnaissaince ex--,_____
prochiaini présenter unte médaille ait Roi t rôie que nocus Conserverons éternel-
semlblable à celle qu'en avait mise dans lement pourt les gr'âces et les4 bienfaits: Conditiouns de ce Journal.
le.; IIidenicitï et potit remercier Sa Ma- dont Ellle iH % t,îilcs v.. L'.lbe'lle paraitra alitant qtîe pjoýj.ibiL

jté,2o. qîu'auparavant il colmmuiîi- 'présel.d " utie fois par' semaine. Le prix <le l'abeii-
quîeriit, son compilimnt à ce Prélat, et N Uil us. inntn est "à5 contins pour11 les élève,(Ie quil mi ittdrait mettre dans la irade masnd'ucto et1.0prcete 'i. e (oiitrlAceêu A contiuer.) masnd'ucto etS.0pr

zote; 0. ue onseu l'rclevèqitci esautres abonnés, invariablement py
let recevrait poinît de médaille que l'oîî Infoiat s &able d'avance. Ce omint les étudiamnt.,
n cii eeut î>re.4enté àî Sa à:~et.( li domin.<es séinaires etecol léges pourront p~ayer

foue ec.cil trois verisemnits, l'unî à la rentréel'teile ec. 1Les èureaux de poste cil Alltiitaa!,nc- des classes, l'autr'e A Noë~l, et le troisie-V'endr'edi deie.ir tr'eille d'avril 1683, Les burîeaux <le pioste cin AI13lYllemgn Soi tmn à éuts On s'abonne oit 'dienîous accoipagtamaes Monsieurt le oupe- les inlen:geî'ics en mniîatuîre. l)ans l'es-! snt 'u P"qlsecénr-rstiî,Smi
rieuri à1 Versai lies, (quatreo do Messieurs pace d'utne annee, oit a oxpedie par hlau o Suéec ou aux diffésrets Saent
tfi abbés et Monsieuir Thiibc'go diî'ec- lposte plus do 40,000 animauix vivantis; A ens à lgia ale, ouaxM.féot ae.flie
teur étaienit de lit députation du Séjini- si oi comptait lesý crabes, les gre nciillesi T gns arnesle ITio)il
laite). Nous v trotuvâmes suir lei nteuf les abeilles et les inîsctes, le tottlaitteiiiîi- ruî&lle; *ï la petite salle, M.T. Giguêre;

liir: it timi Monîsieur l'ArchievqueO (Irait plusieurs millions. Les choe des 'citez les externes, MM. J. Genest et G.
tic Pars dns 1'iii-'dnr uRi abreu n ed-i olstt atte; û Rimouski, M. A.' Gagnon; auido~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ Pai ln 'ttuttar uUi abreu î edotd eusi e Ctollége de Lévis, If. B. Belleau; àt Ste-MaI.jesté s'étanit levée de son priie-Dieu maux quî'ils cr'oienît dnngretix oU iisl' ime M.F lEo;àSt-hDèo .G
entrîa seuil (laits son cabineot, oùt quelque bics. Durant les derO'mirs six mois oit a -Gago;àSlycnle 1 'béJtemps après elle domina atudience à Mon- mis de côté 39 colis, dont titi alli'rator uio,,S ~aiItlM 'béJ
sieur l'Ai'choevè-qit et au Père de la enfermé dans tino boite regardée comnme 1 _____________chaise. (Cela dllr:tjllýqli'à midi, que 31on. trop fra..gile, mlie meute (je chIienl Coli-, niprirué par 1>-.DELmSLE, Quiébec.


